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NOS DÉPÊCHES 

I L'ELISÉE 

Usa matinée mtsloak. — La toilette 
de la présidente. 

par», 30 >U!B. — Dimanche à trois heu
re*, a ea lieu dans les lardins de l'Elysée, 
Il matipêe musicale offert* par le prési 
défit de la Républljueet Mme çtrnot.^ ^ 

irJe 

la JlréeOon de H. Uanké. ont bril 
crxéMté an grand nombre de 
tirée dé Zmmpa, Oalalhèt. le 

'ùiJCA-AitAt Voyotf» an Cama.lés Brinnys 
de atssaenit, t i c . etc. La partie chorale a 
étééléeuté* par la Société dea Eufsnts 
dé KaBlééé, aéaa la direction de M.d*Herdt. 

Tout les membres des jurys, des oonu 
Un da rnpééltlOQ, lé haut commerce 

' en rhoanear deaquela se don 
lé. un grand nombre de notablll 

„tli|hét, littéraires et artlstlaues 
nt Tenus saluer le président de la 

•mai Car'nol portait une r^be de tulle 
•Mr eottéramant krodée dé guirlandes de 
tSm ( t u a aiac léulllaga vert pale, uu 
aidM'tsusrédM manulaelures de Calait. 
t>«Mptaai «t la grande ombrelle, /ails 
da même tulle avec la même broderie, 
ejejeBjaétataant cette toiletté de saison et de 
Itréonataaicé. 

LE SÉMTEUR BÉRAL 
• a * rémata- aoaliej»^ - U j déll -

Un ordre du jonc d* oonJanoe. 
a saioao. - M. Béni, ééçaietir 

_ éoai le «M (ut récemment l'objet 
a|a1wia<lalliiii lors da la discussion 

*•» travaux publics, a pris la 
'"ml dans uaa réunion pu 

4 atoatauq (Ut). M. Béral 
aatmaa dont II a été l'ob 

a* ria entière, éooaaeréé au 
de la RaaaskUsjua, opposa uu dé 

' aux allétatWiia publiées iiar 
asjaétisaaslras ds la région 

• n u ms DO eau 
t'a* joln. - U grand dn 

CHUTE DE TROIS AEROMUTES 
t>tri#. (OiuiB — Aujourd'huitdtM l"en-

CiwaU de l'Exposition de la nouvelle Bai-
tille, avait lieu une ascension de ballon 
dirigée par l'aérouaute Mayer. 

Les diapoailitfDt avant été mal prises, 
le ttallou, wuaaliol lea amarres rompues, 
vint beurter contre un éobalaudage d'ui 
elrqne en construction. 

Le choc fut tel que la nacelle fut ren-
versAe, précipitant dans le vide i n trois 
personnes qui étalent dedana. 

L'aéronaule Maysr, u. Rigflo, directeur 
des Caves populaire*, et un ae nos cou 
trères, firent une chute de plus de 30 me 
très. 

Leur état etU très grave. 
L'aéronaute Maveraeu la ïambe brisée. 

Il a été trausporle 4 l'hospice Dubois, les 
deux autres blessés ont pu être recon
duits û leur domicile après avoir reçu les 
premiers soins. 

Le ballon, allégé de sa charge, s'es 
Té a une grande hauteur. 

Ou ignore ce qu'il est devenu. 

E T R A N G E R 
ANGLETERRE 

UN ASSASSINAT 
Londres, 30 juin. — Une vive émotion 

règne depuis ce matin dans Lambelh 
quartier le Londres, où un artiste du cir 
que nommé Letlne, a été récemment 

Thwnfta , et ce 
tentative d'assassinat sur une te 

Le meurtrier a été poursuivi par une 
Toule très excitée a travers les rues étroites 
de ce quartier. U a été capturé et amené 
devant le tribunal où il a déclaré 
rappeler de rien. 

L'affaire a été renvoyée à huitaine. 
On croit que le meurtrier qui semble 

avoir agi sao* motif, serait Jack l'éven-
treur. 

LES TROUBLES DE KLADN3 
Vienne, 30juin. —L'agitation ouvrière 

règne toujours à Kladno. Le nombre des 
arrestations s'élève aujourd'hui a 300. 

Les bruits les plus inquiétants, tels que 

La •emicipalitè demande une garnii 
. îrmanente et offre de construire une 
caserne aux frais de la ville. 

LES RECEPTIONS OFFICIELLES 
A u ministère dea affaires étrangères 

M. Spuller a offert samedi soir un grand 
bal. 11 faisait les honneurs des salons du 
ministère des affaires étrangères, assisté 
de sa nièce, Mme Dutio», femme du pré
lat de l'oise. 

Une vaste tente, tout éclairée à la lu
mière électrique, avait été construite 
dans le jardin. Elle était destinée à servir 
de salle de bal, dans la crainte que les 
salons de 1 intérieur ne fussent insufQ-
sa.'t.s pour abriter Je nombre dQ* dan
seurs. L'événement a montré que celte 
prevoyauce était bien justifiée. 

L'orchestre de Waidieufel se Taisait en 
tendre dans le grand salon, et celui d'Au-

Jeiueat son concours à cette fête. 
Les danses ae sont continuées avec le 

plus grand entrain jusqu'à des heures ina 
vouantes. 
Au m lait 1ère de 1 instruction publique 

— Succès de notre compatriote Mil* 
Simonnet. 

U. et Mme Falliéres ont réuni samedi 
soir dans les talons du ministère de lins 
truelion publique ua gi and nombre d/ln 

ceaux de musique ei de comédie. 
M))» Simonnet a obtenu le plus grand 

succès avec l'air de la Perle du Brésil, de 
F. David. 

Mlle Reichemberg a dit au milieu de 
vila applaudissements, 
d'Alfred de Musset. 

Les invité* out eu le plaisir d'entendre 
pour la première fols M. Wormë )< 
rôle de Perdlcan dans On ne baà\ 
avec l'amour. Mlle Bartet remplissait le 
rôle de Camille. 

11 a été, en outre, donné aux privilégiés 
de cette soirée dé voir pour la première 
lois la Lettre chargée, de Labiche, inter 
prêtée par des acteur* du mérite de Mlle 
Reieheimwarg et Bartet et de MM Febvre 
el Boucher. 

An «inlasérs dea travaux publloa 
M.et Mme Yves Ouyot ont donné same

di un grand dîner au ministère dea ira 
vaux publics. 

M. Yves Ouyot avait ù sa droite Mme 
Méline et à sa gauche Mme Tirard ; Mme 
Ouyot avait 4 u droite M. Méline et à ea 
gauche M. Tirard. 

Une réception a salvl le dîner. Daas un 
des salons se taisaient entendre de* ar 
liâtes roumains 

Les danseuses javanaises de l'Kxposi-
tlon, dont on t'était assuré le concours, 
ont obtenu nn vif succès 

Une fanfare placée dans les Jardina du 
mtuistère, illuminés pourla circonstance, 
n'a cessé de se faire entendre pendant 
toute la durée de la soirée. 

UN DÉFI U A S i A M i C 
M. LiMtMrar Série a M. Quaagaac qu'il 

appelle la aa> tti test», le aie qa oe « Uiï : 
Dans le tempe Jadis, quand les démo-

eratéa éamarenslent la dignité républi
caine, fîranW n'eut pas fait ua paa aaa» 
être inondé des ers, bats dont Saint Martin 
« été ooerett « Béxlers 
..fil'»q.d:'l«°.ésl.«uy»s»eDt entoura a u 
MMééna la« répablloalns d ici ae prennent 
y K W a W l i f c . puisque cé.i par u . ap
partements que le boulaogisme aat alla' 

que, nos» HtMdoaa t ww amlt du (Jars 
venus a Tourna es lors da notre paeeage 
et qui aavaat d*aWHé qae je ne brigue ai 
n'accepterai aueuae candldaiure : Quand 
S Toua plaira j'Irai é l o i n , daw ee tfcei 
Ire où. Il i a ruurt aaa, j'ai terrassé la 
candidat bonaperflite ATlfas, J'Irai tenir 
une réunion publique à la seule condlaon 
que vous m'amènerez aur la scène comme 
«ontrsdlcteur Paul du Furoncle de Craoha-

oae. 
Et 14, je n e chargé d'énntrer la caver

ne de la Boulange réactionnaire. 
LissAaxitar, 

REVUE DE LA PRESSE 
Volet les appréciations) da*grands Jour

naux dé Paris sur la séance de la cham
bre dans laquelle ont aie dévoilées Jes 
odieuses manœuvres désboatsnglstea : 

La Lanterne 
Ce qui s'est fit! hier, II y i longtemps qu'on 

es. 
efM, beaucoup trop 

oamp«gne cynique 
"-nfemint •t effr«n» 

> parti •! 
ordre • centre la Hépabilqne et les répoblt-

Gt nous avons été vraiment trop dMalgnaait 
i trop débonnaires. 
Nous avions tort et c'est Basile qui avait 
in. La calomnie, même rirt cul*, n'est ' 
lOrTennive. Bt c'est avec des calomnie* 
lus bfltes qu'odi»ii*es qn 

parti répabl;c*'n. 

l'est jamais 
—'TS en»«ore 

Il était tatl 
cee fabriean^ A' «a 
trer leurs menson«es d»ns la ROI-HS. 

L'opération t'est faite hier, non «ans di 
pour tt>B patients, mais avec un plein l 
ponr les opérateur». 

L'Estafette 
Quelle effroyable honte I Le parti de I 

narehle rivé soua l'éorou d'une prise 
Broie les l 

llsp*. 
chie. La loyauté 

— IHhoroT . 

té " • 
par le hou! 

de l'Arthur Meye 

t parler maintenant de lear n 

la royauté périt, ensevelie s is la boue remuée 

s pays que la parti 

L'ffcfto de Paris 
Les incident* qui se sont passés a la séance 

_ _ îtrent jusqu'à quel point de 
• certains adversaires 
: iw «ifr é.'s aur an 

• des doou-

M de la HApui 
nteste. Cette h 
) possible, est 
a*. La plus viol 

de laChi 
>iégr«d«tinn ont pu 
d3 ta Répiibtlque.Lei 
priBonniet pitir l'amener s Trab'-iq 
mt̂ nts nar ietonnts ff raient dé*ht>nOMs If- m-

ique sont désornias hors 

ide'nte comme la lutniér* 
-ite paasion poiitiquo peut 
df.gredimpu-leno'T Sans 

ml doute des gens ont rêvé de s'emparer du 
pays, non pas pour la politique, mais pour la 

Le Radical 
Les lettres constatant cis offres ignobles ont 

été saisies par la poice ; elles ont été Inès nier 
à la tribune de la Chamhre, par le garde des 

Lisex-les, citoyens; -ous y trouvères pris sur 
le vif, les procédés du nouveau parti des a hon-

Qudlles canailles que cas • honnêtes gens a da 
l'infecte boulange I 

L'indignation même esptre. 
•roprtv C'eat plus que de la bo 
Ceux qui cherchaient •yitàmattquement te 

dt ce qu'il y a de plus manvaU i 

nt dér>honorés tout les premiers-
péce de bone dont on a autant d< 

laver que du sang. 
L'Evénement 

VIntransigeant 
l'eat o'aillsors pas sorti grand' chesi de 

tout ce tapage. Bans doute, l'orgmiseleur rt» 
cette tentât ve malpropre a été flétri. Mais 
n'a, en aueuae maa>è-e, pu praxaver^u'll ait 
desieaairatears ni aei compiles». BtlordM da 
tour aai • livre as publie las procédés da dis-
euaslaa de oartatas adversaires de la Republit 
<{u«- u'atteiat «asolasaeQt[(e«oone deeeu 

La France, Journal boulangiste, poursuit 
sa conversion. Pour ne paa se compro
mettre elle ne dit pas un mot d'apprécia 

QUATRE-VINGT-NEUF 

dats qui ont refusé de marcher contre l'Assem
blée nationale. 

An café de Fois, on a desdétalU olrconstsn-
oiéa; on apprend que le nombre dos soldats 
arrêtés s'élève à «nte «t qu'Us appartient 
régiment des gardes françaises; leurarrc 
aurait été motivée par le rvfus eatégoriqui 

l«t citoyens, qui Isui 
irdre de faii 
L .ta donné le 23 jï 

iprès la séance royale. On ajoute que, pour fair 
pie, quelques soldats doivent être pen

dus sans jugement dam la nuit môme, tandis 
que les autrea seront «expédiés dans les caba-

- Il faut aller délivrer DOS frères • crie une vi 
et aussitôt une bsnde de quatre S cinq ce 
personnes sort du Palais Royal et se diHge v 
la rue Sainte-Marguerite. Ou arriva à la prîsi 
Sur le relua du concierge et des guichetiers 
laitier paster les manifestants, on défonce lea 
porte*. A ta lueur d"s flambeaux, on se guide 

jusqu'aux prisonniers, on les délivra ainsi qi 
des officiers et des soldats d'autres régiments 
détenus pour quelque semblable peccadille. 

que l'on mène les gardes françti 
palais-Royal, une compagnie de d 
ne cmpignie de hussard* arrfvi 

devant la prison sabre en main. La foule l< 
Mes amis b*s les armes >, et malgré la 

le peuple. 
An Palais Royal, l'enttv 
•tptible; le due d'Orléans a ordonné qu'on 

laissât toute la nuit las portas du jardin t 
nombreuse vient acclam 

gardes françaises qui, Ifur repas t-rmi 
couchent dans la salle d.*s Viriétéa Amuti 

des matelas jftéa sur la scène, tandis que 
•es citoyens veillent • 

»U BOULANGISTE DE WESTYNE 

notre pauvre pays, il serait 1 
qu.iuêrpB, * 
pire écuit 

M'acclimateraient dana 

qu.iuêrpB, des aventuriers, des faussaires ( 
sociale 

La Justice 
noble cempegu 

. _ lomniee que Ta 
mènent députa des 

Droite «t les boul 
d'oatrag«s et 
i boulaogls' 
parti repu 

Tout cela tort d i • agne Et le bague I 
même en ê t écœura " 

«goût GÙ • I 
rdres monarctiiqui 

•(•présentant de tout \> 

a pour toute espèce 

vérité trop commode de 
iragéet et dont 

éié fâché d-; profiter i • i -pai 
jf. Toute cette boae, c'est 

in tiré qu'il faut boira. Elle ne peut oaa reste 
our compte entre lea deux partis Qu'elle ré' 
inroe sus gini qui ont essayé d'en éclabous 
or le parti républicain. 
EL puiseent — is ne dia tas les républicains égaré, -

les yeox f 
onnétes gens, ouvrir 

e< ait pu se produi 
Le Clairon 

Dans cette campagne de calomr 
poursuit depuis plusieur- — 
bouche que Tes mots de 

ipplaudiasait a taa article* q 
vertu st d'honnêteté, et 

Quand on ae souvient que, fort de 
vors quotidiennes evee le géaSral Boulanger il 
a pu, au nom du boalangisme aussi bien qu'ai 
nom de la monarchie, prasaatle à Jacques lieye 
la libertéoamme prix supptimenlai>-n du crim 
qu'il macinnait avec lui ; 

Le rouge monte au front même de ceux qn 
— comme nous — ont, dés le premier jour, du 
nonce l'alliance négociés par le directeur dp 

Tant vaut le négociateur, tant vaut la ntgo 

Il tombe, la 
détestable ne pat lui 

Le XIX Siècle 
M Arthur M«rer a expliqué fc son 

. M * c'était ta pol tique, sala ». et <_ _ 
aa parti eAuipreaé ainsi la politique, 
qae «c'était ta pol tique, acte», et c'est quand 

" coiupreaé ainsi la politique 
U Q U »e permeUent, comme I' 

M- Lejeune, de traiter lea répuDilcaios de « ta 
nafl'ea ., et qu'on a l'audace de te désigner ssi 
même toua te nom de parti des hosaétee gens 

i ont Singulièrement changé de 

Le Parti On 

teuse, les procédé 

les répubUoaïna par 
ployé* centre la Répnbliqjé •-. 

compagnons da Cent 
looeas st sais • • pleuv 

lumière, et eearévélaUena aat produit i itCbtn 
ésn.tion, «ne Indignation qui se reper 

ont été publiquement dénoi 

sas reye tout entier. 
que, enfla libérée dt 
11 préaent marcher a 

1> Répaéiiqas, enfla libérée c 

•aires avec énergie «t dècleton. Elle a pu aa>sr-
ceveir la traquenard qoa ces mlséraMea avaient 
dressé sons ses pu;«fie dottsajeariae-i, BOD 
tirer vengeao^a. maie faire juattee et juataye 

mpèele de tons las band>U politiques qsi, 
tboaejeés dernèrs Isura journaux ou leurs In
nés, louaient de la plume et de la tangue avsc 

_ «ilaosiU qu'apportant les assasaiesl Joasr 
du costeau ou de 'sscopette. 

UsBil+Ulé 
ordre du Jour ésraatnl çvntro cis ssers 

S été v«if I l'unanimité. Q s'est c» qaa 

l.c «leur Yvan de lVe 
Ijnf, l'auteur des let tres 
à Veserve Mwyer, n a\-MI 
pats é t é , Il y a quelques an
n é e s l 'organisateur d'ez-
carsions à travers l es e a 
pHales de l'Enrope t 

Le s iear I v a n de Wes-
tyne, n'a-i-il pa*i amené an 
H a v r e un grand nombre 
d e soaser lptearsf 

L e «leur Yvan de Wes-
tvne pourrait-Il nous dire 
dans quel les conditions se 
sont aeeomplis c e s voya 
g e s t 

l%ous attendons une ré
ponse. 

Les Ecoles laïques d'HazebroucK 

Elles marchent, elles prospèrent, elles 
voient chaque jour le nombre de leurs 
élèves augmenter, les écoles laïques 
(l'Hawbrouck, en dépit de la pression 
exercée sur les pères de famille par la 
bande cléricale, et da tous les obstacles 
opposés a leur développement par le 
conseil municipal et lamunicipalité réac
tionnaires de I.. ville I 
Que n'ont point essayé le grotesque De-

groote et ses collaborateurs, pour faire 
te vide autour de ces écoles « sans* 
Dieu I • Vains efforts. Elle* avaient 300 
élèves, il y a quelques mois.Aujourd'hui 
elles en ont 700. 

Il n'est pss malaisé de comprendre 
pourquoi les pères de famille indépen
dants, tiennent compte de moins eu 
moins du bon plaisir de M. Degroote. 
L'mtérét de leurs enfants passe avant 
tout. Et renseignement donné dans les 
écoles laïques, est de beaucoup supé
rieur à celui que l'on donne dans les 
écoles ecclésiastiques. 

L'on peut en juger par les résultats 
suivants obtenus, à l'examen du certi
ficat d'études . 

Ecole, rue Doawaéle, directeur,!!. Baraenson, 
lé élevée présratéB, U reçut. 

Alfred Tvutttin, l aat, pris tUparUtnenlal. 

Julie Tout itn, fl aiu, prix dipartementul. 
Eools, t ue Dr poorler. directrice, Mlle Goût 

Itères,!élèves prteenté.it. 2reçues. 
Ecole du Nouveau Monde, directrice, M-ne Pin 

teau, S é.èves •véseatéea, S reeuae. 

Nous félicitons les maîtres et maîtres 
ses, ainsi que'leurs élèves, de ces bril
lants succès. La municipalité réaction
naire se vengera, comme l'année der
nière, en refusant de voter des fonds 
pour les prix des écoles laïques.Mais,les 
enfant» les plus méritants, ne seront 
Mi pour celé privés de récompenses. 
N'est-ce* pas, M. le sous-préfet d'Hate-
broucs:? N'est-ce pas, M. le Préfet du 
Nord. T 

LES R£6»TfS_0E CILAIS 
(far Mpécké i* notre corretpondant). 
Vold lea résadMs dés relatés oui ont eu 

Heu hier à daut lieares Je 1 «priis-inidi 
4ans le nouveea tjaesin é Moi. 

1er pu», .Toe-Toa, Hoorl nautique d'A
miens ; 2e prix, Eros, da Boulogne-Club ; 
Se pru, Congo, du Cerelé de l'Aviron de 
Roubalx. 

Jie course. - Vola OI*i (senloree). -
1er pria, Vartgé-Koap, Sport-Nautlaue de 
Bruges ; 3e prix, Caroot, du Boiriogne-
Club : 3e prix. Coquelicot, Sport nautique 
d'Amiens. 

Se course. - Yoles Olga (Inniores.) -1er 
pria, Cocasniite, cerclé de l'Aviron de 
Parle ; 2e prix. Patriote, sport nautique 

ê'Amiens; 3« prix, Théophile du Boulogne 
lub. 
4e course. — Godille.— 1er prix, Léonie, 

du club Irsnçats; 2e, Debolson alnè. 
5e course. — Yoles Oigs (leniores). — 

1er prix, La Flandre, Sport nautique da 
Bruges ; 2e, Amourette, Union nautique de 
Calais. 

« oourse. - Pérlasalres - 1er prix 
Coquelicot, sport nautique d'Amiens; 2 , 
Psst, nnion nautique de Calais, 

7- coursé. — Embarcations de plalsan-
cee. — 1er prix, Peut-être, sport nautique 
d'Amiens; «•, Sens façon, du Cercle de 
l'Aviron ae Roubalx. 

ne coures. Embarcations de construc
tion libre (seniors. 

Amourette Union nautique de Calais; la 
Flandre, sport nautique de Bruges. 

9e couse. — Bsteaux de commerce et 
canote de l'Etat : 1er prix, bateau Calais. 
2e prix, Henri Havre. 

10e course (Scklffs et Yoles. — 1er prix, 
Sans nom du Sport nautique d'Amiens. 
2e prix, Quand même, cercle dé l'Aviron 
de RouLaix. 

— Yoles-QIgs. — 1er prix, 
' ; 2s 

l i e c 

Chronique régionale 
La l'été nationale 

dans le département 
M. le Préfet du Nord vient d'adresser è 

MM. les maires du département une cir
culaire pour Tes prier de vouloir bien 
prendre les dispositions LêceBsaires pour 
que la Fête nationale du 14 Juillet soit cé
lébrée avec tout l'éclat que comportentlea 

tamment les distributions de 
indigents, des réjouissances populaires, 
ainsi que l'illumination des édifices pu-

Conseils municipaux.—La session ordi 
nalre d'août des Conseils municipaux du 
département du Nord, s'ouvrira du 1er au 
10août prochain, et sera close le quin-

Elle ne pourra être proloni •olongée i 
de M. le i vertu d'une autorisation de M. le préfet 

pour l'arrondissement de Lille, et celle de 
MM. les sous préfets pour leur arrondis 

heures et demie précises, 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

Chronique colombophile. — Voici le 
résultat du concours sur Salnt-Just orga
nisé par la Fédération Roubaisienne, à 
l'estaminet de Versailles, tenu par M. De-
meulentert, 24, rue du Tilleul. Convoyeu 

pppppp; 6e, Lefièvre, ppp; "Je, Mahieu, 
ppppp; Se, Caron, PD ; 9é, Honoré, p ; 10e, 
Hespel ; l ie, Dutboit, pppp; 12e, Liagre; 
13e, Waquier; 14e, Verdouck, pp; 15e, 
Oraux, pp ; lGe, Elman, pppp ; 17e, Mares 
eaux, 18e, Wilmarl, p ; 19e, Biyart, pppp. 

90ef Vercruysse; 21e. le même, p.p.; 22e 
Draux, p.p.; 23a, Dupont, p.p.p.p.; 24e, 
Vansteenacker, p.p.; 25e, Vandebrugger, 
pp.; 26e, bebarbieux, ppppp.; 29e, Car 
rette, pp.; 28e, Desfrennes; 29e, Duhamel, 
30e, Lefebvre, p.; 31e, Lepers. p.; 82e, De-
coninck, pp; 33e, Vanbusselte, pp.; 34e, 
Berton ; 35e, Knoppe; 36e, Maton, p.; 37e, 
Muliiez, pppp;38e, Lambrez, p.;39e,Du-
ptre; 40e, Capart, ppp ; 41e, B. Leconte, 
42e, 43e, Loifeld, ppppp ; 44e, Blinde, pp.; 
45e, ahesqulère, pppp; 46e, Deberot, p.; 
47e, Méplomb, pp.; 48e, Corbusler, pp. 

49e, û Dhal ppp ; 50e, le même ppp ; 51e, 
Ramadan.; 52e, Mortier p; 5de. Verbau-
wet pp ; 54e, Tassart pp ; 55e. Macbu pp ; 
56e, Cruycke p ; 57e, Richommo pp ; 58e, 
Lecroarl p ; 59e, O'Dbal p ; 60e. Orgart ; 01, 
Dassonville p ; 63e, Hespel ; 63e, Watteau 
p : 64e, Beauvai p ; 65e, Dupuis p - 66e, Si-
net ; 67o, Blormuart p ; 68e, Lambin ; 69e, 
le même 

Poule hors concours : Ghesquière. 

Lannov. — Le sieur Masquelier Tintai, 
cabaretier au t Trou * rus ds Tournai, 
informe le public qu'il donnera un grand 
tir doses, le dimanche 7 juillet 1889.La 
mise sera de 2 fr. 50 par personne. 

L'Inscription commencera à 2 heures 
précises et le tir a 4 heures. 

Il y aura 25 oies pour le tir. 
La distauos est de 40 mètres. 

("•pasmes et Vapeurs 
Ces msladiéjfl féminines qui se manifestent 

par des BymptAme» bizarres et irreguliers: trio-
leste, surcxcitatioq, défaillante,pàlfeoouleure, 
eta., doivent être attribuées à un état maladif 
do ayttèma nerveux, prenant sa saaroe dana 
une altération du tang. tient alors indispen
sable de dépurer, de rafraîchir, de eiariller Je 
Ans en employant le Rob Lecpeux [aux jus 
d'herbes). Cet incomparable dépuratif végétai 

iéttions, l'éobanlTeioeat, les 
"éee de chaleur ai 

stipation et rétablit 
tlOU», aai 
rjoillilé, ni santé. 

ta, boufféee de chaleur a 
stipation et rét 
i toutes les fonctions,. 

i beauté-
Toutea les dames doivent 

silente étui régénération da sang 
(44e édaioar, que U- Lechaui, pharmacien 
miste S Bordeaux, envoie gracieusement à bava, 

Î
ni la rActament. Après l'avoir lu*, elles démèn
eront avec confiance franco 9 flacons de Bob 

Lechanx pour 1! francs,ou d flacons contre M fr. 
Dépét s Ulle: Pharmacie do docteur Oui, 

rua Ksquermolse, 60; raoyan ; Donte et CIS 

•anciennes : Sabia-SeeleL -
A Waubf ug*:Haart. pnarmaoïeo, rue ae Mi-nt, 

Toutes pharmacie*. 

TOURCOING 
Entre marchands de chiffons. — Dana 

la nuit du 25 au 36 Juin, un vol de 100 ki 
losd'os fut commis au préjudice de If. 
Vaubrucelle, marchand de chiffons, au 
Blanc Seau. 

Avant de porter ses doléances & la po
lice, le volé se livra loi même à une vé
ritable enquête à l'effet dé retrouver lé ou 
les auteurs du vol. 

C'est ainsi qu'il apprit que les nommes 
Joseph Crawat, 25 sus et Julien Pierens, 
24 ans,tous deux nésè Bruges, marchands 
de chiffons, rue Bayard, i Rouées* avalent 
été vus le lendemain du vol conduisant 
deux sacs d'os sur uns brouette. 

Bien plus, ces individus qui vendaient 

os qu'ils lui avalent volés. 
liais M. Vaubrucelle est un malin, et 

dans le cas où il aurait été volé, - ce qui 
lui est arrivé — il avait marqué la plu
part des os avec de la craie 

Sûr de te trouver en présence de ses 
voleurs, U prévint aussitôt les gardes 
champêtres du Blauc-Seau qui arrêtèrent 
les deux gaillards. 

Le premier. Crawat, ne fit pas de 
grandes difficultés pour avouer le vol. 
Son complice, au contraire, niait effronté _ n'est gu'après qu'o" 

Arrestation. — Le nommé François 
Vandeworde, Agé de 24 ans, jourasltet. né 
à Bruges, a été mis en état d'arrestation 
pour iufracliou é un arrêté d'expulsion 

Coups à un agent. — Samedi soir vers 
10 heures, l'agent Delahaye, aperçut dans 
une pâture à la croix Rouge, un individu 
qui pourchassait un cheval. S'étant ap
proché de cet Individu et lui ayant de
mandé ce qu'il faisait là, l'agent reçut un 
coup de poing pour réponse, puis l'in
dividu s'enfuit. Un instant plus tard l'a
gent constata que 1» gaillard était revenu 
et recommençait son manège. U lui posa 
à nouveau la même question et reçut la 
même réponse. 

Jugeant que c'en était trop, l'agent mit 
la main au collet de son agresseur et l'a 
mené au posie. c'est au nommé Pierre 
V., . , Agé de 32 ans, journalier, uè à Cour 
Irai. 

Il nié avoir trappe l'agent. 

Bond ne s. —Un vol de 20 kilos de fraises 
a été commis par les frères Vanderaspail 
Pierre et Carlos, âgés de 25 et 18 ané, et 
Henri Vanneste.tous trois journaliers, do -
mlciliés à Ronoq, hameau du Blanc-Four. 

Le vol a été effectué au préjudice de 
Mme Céline Catteau, cabaretière a Bon-
dues, hameau du Moral. 

Non contents d'avoir fait provision dé 
fraises mûres, les trois garnements piéti 
nèrent les parcs, de façon i écraser les 

linuera l'enquête. 

wtiviiBi dgnuuiu ;i ouuuuea, ue iruuvau 

vendredi dernier dans un cabaret de cette 

Il essuya un réf. s calégoiique. Il sollicita 

ferme de M. Dalle, où s'adrssaant A 1s 
femme de ce dernier il se dit autorisé ds 
la part de son mari de prendre la faux, 
l'enclume et le marteau. Il partit avec ses 
objets et depuis n'a plus été revu. 
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a P K H I T i r 
B A N Y U L S - T R I L LES 

la plus tonique et le meilleur des fortifiants. 
VtN recommandé par Ue cèUbritts médicales. 

out particulièrement aux personnes anémiques t'tution délie 
DANS TOUS LES CAFES 

r retlariaefla sur la !>•>«(< 

entrepoilta: 

M. J. DAUFY.74, i i Nationale, à Lille. 

LILLE 

LES COURSES DE LILLE 

courses de Lille, qui avait attiré une as 
sez grande affluence d'amateurs, tant au 
pesage, qu'aux tribunes et a la pe 

On remarquait aux tribunes et au pe
sage, de nombreuses dames aux toilettes 
d'été les plus fraîches et les plus ravis
santes et un grand nombre d'officiers su 
pérleurs el d'officiers de toua les régi
ments de notre garnison. 

La première course, le prix du gouver 
usinent, n'a été couru que par un seul 
cheval Queaon, i. M. Petit. Inutile de dire 
que ce cheval, qui a fait le trajet en 5 mi 
nutes et 37 secondes, a été vainqueur et 
que les booekmackers n'ont pas trouvé 
l'occasion d'emplir leurs asis à cette 
oourse — pas plus que les ftjjjrléurs, d'ail 
leurs. 

Trois Chevaux ont pris pari à la course 
du prix du Parc : Ftambard, A M. Wallon, 
Vampire, A M. U. d'Aldio, Ogre.es, A U. 
Th. Carter. 

«ont arrivés : 1er, Flambard, 2e, Ogres
se ; 3e, Vampire, qui s'est dérobé au tour
nant, a renversé son cavalier, le jockey 
Richard Brown. Celui-ci qui est tombé 
sur la tête a été transporté a l'hôpital St 
Sauveur, après avoir reçu les soins de M. 
le docteur bubar. 

Le lockey Brorwn qui a en une cougss-
tiou cérébrale produite par la commotion 

dans 
lue, 

quee jours de repos. 

r < 
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Ogre.es

